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INFORMATIONS

SUISSE

Le Departement militaire s'est fait allouer Tannee derniere deux crödits

de chacun 50000 fr., Tun pour un essai de mobilisation, Tautre pour
le recensement des chevaux au point de vue de leur aptitude au service.

Par motif d'economie, on a renonce ä executer l'essai de mobilisation,
et on a eu raison, car, en somme, cet essai ötait ä peine necessaire. La

mobilisation est dans notre pays une des opörations les mieux preparees,
celle ä laquelle sont döjä habituöes les troupes, chaque entree au service
n'etant autre chose qu'une mobilisation effeetive, ä cette difförence prös,

que les chevaux ne sont pas ceux qui seraient fournis aux unites en

temps de guerre. II suffit que les contröles de chevaux soient correctement

tenus, dans tous les districts. que la revision de ces contröles se

fasse röguliörement chaque annee (ce ä quoi les autorites ne tiennent

pas, k notre avis, assez la main, mais ce qu'un esspi de mobilisation
partielle n'amönerait quand möme pas ä produire), que les inslructions
relatives ä la concentration des chevaux sur les places de rassemblement
soient strictement observees; il suffit, disons-nous, que ces conditions
soient remplies pour que la mobilisation s'effeetue sans aecroe et sans
retard. De fait, elles le sont bien, et on peut affirmer que Tarmöe mobili-
serait ä coup sür et avec la plus grande aisance clans les dölais prevus.

Le recensement des clievaux, qu'on n'a par contre pas abandonnö, et au-

que Ion procede pröcisement ces jours-ci, montrera si nos ressources
chevalines suffisent aux besoins de Tarmee. II indiquera, en outre, si eu dehors
des exigences reglementaires, on trouvera assez de chevaux de selle

pour monter les capitaines d'infanterie, pour doter les ötats-majors de

bataillon d'un sous-officier du train montö, et les etats-majors d'artillerie
d'un ou deux öclaireurs. 11 dira aussi si Textension considörable qu'a prise
en Suisse la traction electrique, les chemins de fer secondaires, le
cyclisme et ces derniers temps Tautomobilisme, ont eu leur repercussion
dans nos effectifs chevalins. Nous ne le croyons pas si on en juge d'apres
les experiences des pays voisins1, et d'apres Ies chiffres connus de

quelques-uns de nos cantons.

1 La France possedait entre aulres, d'apres la statistique officielle de l'adminislralion
des haras, 2 881226 chevaux en 1893, 3 003 346 en 1898, 3 023 502 en 1899.

Fait ä remarquer: c'est que la meme augmentation dans l'emploi cles chevaux se

manifeste dans la ville de Paris, oü l'automobilisme semble precisemeni triompher. Le
nombre cle clievaux susceptibles d'etre requisitionlies en cas de mobilisation s'y elevait
lin 1898 ä 93 632. A la fin de 1899, il etait de 98 284; ce qui correspond ä une avance
de 4632 unites.
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Nos aerostiers. — Sans vouloir en rien effrayer nos futurs, et sans
doute intrepides, aerostiers, nous voudrions signaler ä l'attention de leurs
officiers les faits suivants :

Le medecin-major .Vlaljean vient de rapporter dans les Archives
francaises de medecine militaire plusieurs cas d'accidents, du reste benins,

survenus aux ler et 3e gönie; les manifestalions principales avaient öte du

malaise, des vomissements, de la jaunisse plutöt. vcrdätre, de Thömoglo-
binerie, etc. II s'agit d'une intoxication, ä marche insidieuse due ä la

prösence de Vltydrogene arsenie, impurete preexistante dans le ga? industriel
des ballons, dont Todeur alliacee est bien connue.

L'absorption du gaz deletöre avait eu lieu trois fois en flairant ä l'orifice

d'entree du gaz, une fois pendant le gonflement, une fois pendant le

dögonflement et möme lors du söjour sous le hangar pour la garde de

l'aerostat, c'est-ä-dire dans des circonstances faciles ä öviter moyennant
quelques precautions.

Comme moyen preventif, le D'' Maljean recommande l'emploi du chlo-

rure de chaux qu'on peut faire respirer avec precaution aux hommes exposes

au gaz; le chlore qui se degage en petite quantite decompose
immediatement Thydrogene arsönie et n'est toutefois pas assez concentre pour
irriter les voies respiratoires.

Notre compagnie ne comptant dans son effectif aucun medecin attitre,
les officiers devront savoir au besoin pratiquer, en cas d'aspbyxie mena-
cante, la respiration artificielle, les tractions rythmöes de la langue, etc.

F.

Au renseignement que.j'ai döjä donnö sur les intoxications par le gaz,
il convient d'ajouter, ce qui malheureusement le corrobore, qu'un accident
mortel s'est produit le 3 avril, au parc d'aerostation de Chalais-Meudon,
pendant un transvasement de gaz, Operation de pratique courante en
aerostation.

La llevue de medecine militaire allemande, livraison de mars, signale ä

son tour deux cas mortels qui se sont prösentes Töte dernier ä Thorn
L'auteur de l'article de la revue allemande, le Stabsarzt Dr Crone, conseille
de purifier Thydrogöne et de le debarrasser d'arsenic, puis surtout de

munir le personnel d'appareils respiratoires convenablement appropries.

ITALIE
On a grand'peine, en Italie, ä recruter un nombre süffisant d'officiers,

surtout si on se borne ä puiser parmi les eleves cles Ecoles militaires ou

parmi les sous-officiers. On est donc oblige d'avoir recours aux officiers
de complöment qui peuvent entrer clans Tarmee permanente comme sous-
lieutenants.
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C'est ainsi qu'en ce moment, le ministre de la guerre fait appel aux
sous-lieutenants de complöment de la cavalerie qui dösirent passer avec
leur grade dans Tarmee permanente.

Les conditions exigöes de ces officiers sont Ies suivantes :

Ils doivent ötre pervus du diplöme de licence de lycee ou de licence
d'institut technique (analogues ä nos baccalaureats ös lettres etes sciences),

et avoir accompli, ä la date du ler septembre prochain, au moins six
mois de service dans Tarmöe permanente.

En outre, ces officiers doivent avoir moins de vingt-cinq ans ä la date
du ler octobre 1900; ils doivent etre celibataires, ou, s'ils sont mariös,
justifier d'un revenu annuel de 2200 francs.

Tous les sous-lieutenants de complöment de cavalerie se trouvant dans

ces conditions seront admis ä prendre part ä un examen qui portera, en

principe, sur les matiöres enseignees pendant les deux annöes d'ecole

que fönt, ä Modene, les jeunes gens qui y ont ötö admis.
Avanl d'ötre definitivement nommes sous-lieutenants dans Tannöe

permanente, les sous-lieutenants de complöment devront deposer dans les
caisses de TEtat une somme de 2200 francs. Cette somme sera destinee
ä pourvoir d'un cheval les ofliciers admis. Si un officier se presente ä

l'Ecole de cavalerie avec un cheval juge apte k faire un bon service, cette
somme de 2200 francs lui sera rendue, aprös toutefois que Tautoritö
militaire se sera assuree que le cheval a ötö payö.

— L'Italia militare e marina annonce qu'on vient de faire, ä Turin, des

experiences avec un nouvel explosif invente par le colonel d'artillerie
Cornara di Cannelli d'Asti. Cet explosif, auquel on a donnö le nom de Cos-

mos, est fonde sur la propriete detonante que possöde Teau fortement,

comprimee dans un recipient d'aeier et soumise ä la decomposition par
Telectricitö. La force explosive est, dit-on, vingt-huit fois plus forte que
celle de la dynamite et cinquante-six fois plus forte que celle de Ia poudre

Le Cosrnos a, en outre, l'avantage de ne coüter que fort peu de chose

et permet d'obtenir des rösultats exaetement proportionnes aux besoins.

XOKVEGE

Remparts de neige. — On vient de faire ä Töcole de tir norvegienne de

Tarningmoen, des essais fort curieux sur des remparts construits en

neige. Pour les uns, on s'etait servi de neige fraichement tombee, et, par
consequent, peu liable; pour les autres, de neige dont la fönte avait dejä

commence et dont la densite avait atteint son plus haut degrö.
Des essais de tir avec le fusil ont etö faits ä 50, 120, 360 et 800 metres.
Les resultats ont ötö, ä peu cle chose pres, partout les mömes. Les
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balles Mantel de 6m*"5 s'etaient arrötees dans la neige de 80 ä 90

centimötres. La deformation des projectiles ötait insignifiante. Elle ötait pourtant

plus grande chez ceux tires de loin que chez ceux tires de pres. En

aucun cas, les balles n'ont traversö les remparts de 1^20. Ce resultat est
d'autant plus remarquable que le fusil de Tarmee norvegienne possede
une puissance de penetration considörable.

II est donc ä prevoir que dans les pays du Nord la neige jouera un röle
important dans les campagnes d'hiver.

Ces expöriences corroborent complötement ce que la Revue militaire
suisse a döjä clit de la penetration dans la neige. Elles montrent une fois
de plus que les balles de petit calibre ont une pönötration moins forte
que celles de gros calibre.

Les balles du Lebel aecusent ä 50 in. uno pönötration moyenne de

lm?5; celles du fusil suisse 7mm5, mod. 1889, ä distances comprises entre
100 et 300 m., une pönötration de lm60 dans la neige naturelle1.'

KUSSIE
L'artillerie ä tir rapide. — Depuis quelque temps döjä, Tautoritö

militaire russe experimentait des canons de campagne ä tir rapide de divers
modöles, entre autres celui du au general d'artillerie Engelhardt, bien
connu. Le modöle proposö par ce gönerai ayanl donnö des resultats
satisfaisants, le gouvernement vient de se decider ä faire une commande de
1000 canons ä l'industrie russe. .Malgre cela, Tautoritö militaire continuera
ä expörimenter les nouveaux modöles de pieces de campagne ötrangöres,
avant d'adopter d'une fagon definitive Ie canon du genöral Engelhardt.

Les 1000 canons de campagne commandes seront repartis entre diverses

batteries de la Russie d'Europe, oü leur mise en service pourra faire
ressortir certains vices de construetion.

Dans le cas oü le ministere de la guerre se verrait oblige de ne pas
adopter le canon Engelhardt pour toute Tarmee, les piöces commandees
ä l'industrie serviraient ä Tarmement des batteries stationnees soit sur la
frontiöre russo-afghane, soit dans l'Asie Orientale.

(Revue du Cercle militaire, 10 avril 1900).

Contingent de 1899. — Un oukase du 4 16 juin 189;) avait fixe le chiffre
du contingent pour 1899 ä 291 100 hommes, en y comprenant ceux qui ont
des exemptions de recrulement. Le chiffre cles jeunes gens nös du ler
oclobre 1877 au ler octobre 1878, et ayant par suite 21 ans revolus au ler
octobre 1899, ötait de 966 678. Le nombre des ajournes des annees precedentes

et de ceux qui etaient inscrits sans tirage au sort ötait de 101 964,

1 Voir Rente militaire suisse 1893, page 142, et 1898, page 278.
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ce qui donnait pour le chiffre total du contingent soumis ä Tappel 1 million

68 612 hommes.
Au point de vue de la religion, ces hommes se repartissaient en :

chretiens, 880 544 ; juifs, 53 683: mahometans, 30 582; caratmes, 92 ;!pai'ens, 1777.

453 334 avaient droit ädes dispenses, clont 219 072dela premiöre catögorie
Pour choisir la classe, on a examine, en dehors des dispensös dela

Ire categorie, 809 217 hommes. Sur ce chiffre, on a pris 262 545 de la classe
1899 et 25 082 des ajournes et punis ; 1796 ont ötö classes dans la reserve
en vertu de leurs professions, et on a admis 39 exemptions de recrutement.

Le chiffre total des hommes admis est donc de 287 627.

On a ajournö 88 365 conscrits et 22 492 doivent ötre mis ä l'essai. On a

affecte au 2e ban de la milice 83 070 hommes et röforme complötement
58251 hommes.

On a affecte ä la milice du ler ban 226 262 hommes, soit 28 °/0.

Le chiffre des insoumis s'est elevö ä 40 353, soit 3,8 o/o du chiffre total
de la classe, et sur ce chiffre, 8787 sont juifs, ce qui donne un pour oent
de 21,3 pour les conscrits de cette religion.

Le recrutement a inscrit sur les listes de Tarmöe 289 462 hommes; il
manque par suite 1638 hommes pour completer le chiffre assigne pour le

contingent.

BIBLIOGRAPHIE

Vie mililaire du general Foy, par M. Maurice Girod de IXAin. — Un vol.
in-8, avec deux portraits, six cartes et trois fac-similcs d'autographes. Paris
1900. Librairie Plön Nourrit, editeur.

La maison Plön a döjä publie nombre d'ötudes du plus haut interöt
sur les hommes de guerre de la Revolution et de l'Empire : Davout, Murat,
Oudinot, Ney, de Saint-Chamans, etc. A cette sörie vient s'ajouter aujourd'hui

un beau livre sur la Vie militaire du general Foy, du ä M. Maurice
Girod de TAin, chef d'escadron d'artillerie.

La vie politique du general Foy est tout entiöre contenue dans ses
discours qui lui ont valu son immense popularitö ; sa vie mililaire n'avait
etö, jusqu'ici, retracee que dans ses grandes lignes. II nous est donne
aujourd'hui de suivre pas k pas cette carriöre brillante commencee ä Jemmapes

et terminöe ä Waterloo. Foy a döbutö dans Tartillerie et, par lä, il se
rattache ä la sörie des Grands Artilleurs dont le commandant Girod de
TAin fait revivre la physionomie en d'interessantes biographies. Nomine
general dans la ligne, Foy reste voue jusqu'ä la derniöre heure ä cette
guerre fatale de la Pöninsule, dont il devait plus tard entreprendre d'ecrire
l'histoire. L'ouvrage que publie la librairie Plön est öcrit dans un style
clair et concis oü se rövöle la compötence de Tauteur; il est appuyö de
nombreuses piöces justificatives. orne de deux portraits et complete
par des cartes reproduites d'apres celles de Tepoque. C'est un document
utile ä consulter pour tous ceux qui s'intöressent ä la grande epopöe
Napoleonienne.

Lausanne. — Imp. Corbaz & Cie.
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